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L'eoonomie dans l'elevago.

L'écoîîomie cilîsite dlants le judicieux
emîploi de l'argenît ou <le lat propriété luls
encore qlue danas le simpjle procédé de

l'prn.Faire <les dépenises (lui rap-
portent, voilà la véritable éconiomie, aul
dlire du sagec. Nous avonîs déjà dlémontré
al 110 lecteur-s qu'il leur était plus avanta-
geux de posséder un cheval d'tit pais ra-
pido qu'unî aunimal lenit et nionchialant.
A un prix p>lus élevé, le preîmier sera
nmoins cher qlue le second. Le bétail allié-
lioré valut mieux dans lat laiterie et dans
l'étabale que les espèces commîîunes. Le
meilleur est toujours le plus économîique
dans tous les genres de bétail sur uue fer-
nie.,

Celui-là nî'est pas soigneux de sles inté-
rêts qlui aie s'efforce poinit de, îi'a-vîiir <jue
dît boit bétail sur ait ferme. Un fermier
riche n'a d'autre excuse que sa propre nié-

gtligehice <le ne pas empàlloyer les îmcilleu-
res méthodes si < le lits jours une seule
espèce de bétail aie lui latisse glue des

pertes. Il n*a puinit acheté de bétail su-
périeur <hans sa sorte, et mainîtenant il sea
trouve dépaissé Iinr ses concurrenits, qluand
il essaie de venidre des rosses dont aucun
marché nie veut, quanid on peut avoir <le
nmeilleurs animaux, ces derniiers fiassent ils
à dles parix plus élevés. Il aurait pu achec-
ter n bont étalon de race, et cia donnanit
à ses voisins lat saillie d'unt cheval ou d'un
tauretu à un prix raisonniables mais rému-
nérateur pour lui, il aurait cia la satisfac-
tion de s'enrichir lui-mêmeo en enrichis-
sauit sa paroisse.

La moyennes des cultivateurs ont ujie
excuse jusqu'à un certain pointadmissible
de n'avoir point de meilleur bétail. fls
ne disposent point dii capital axècessaire
pour acheter un étalon (iu uia taureau et il
n'est Jamais sage de s'endetter. Quand la
ferme est payée, il y a que rarenment une
bonne raisoni de n'avoir pas de bon bétail ;
et maintenant il n'y en a aucune. Dans
la plupart des cas, un peut agir on co-ujaé-
ration. Un% certain nombre de cultiva-
teurs peuvent garnatir lh '±acheteur d'un
bon étalon une certaine sone de saillies
pour une année ou plus. Deux, quatre
ou six cultivateurs peuvent s'associer pour
acheter uit chieval. Pour les purcs ou les

moutons, on peut échanger les services du
mâle. Partout avec lui peu d'entente on
peuit triomphier do la diflieulté, et l'cniteti-
te viendra quand tous les éleveurs auront

compris les avantâ.ges dut sang imîporté.

DECES.
A Saint Pie, Comté de Bagot P. Q.. le

17 avril dernier, Madanio Auirolie Rébec-
ca Le Maire dit St. G-ermain, épouse de
M. Pierre Leduc, à l'âge de 21 ans.

LE CHEMIN DE FER

Northerp. Paciflo & Manitoba.
se raccordant à la frontière internationale

au chemin de fer

Northe= Plaocfl
vend pour touts les p oints des Etats Unis
et du Canada des billets directs a des taux
plus réduits que jamais.

Chaque jour partent (le WîVnniipeg des
trains auxquels sont attachés des
CHAR'- PALAIS DORTOIRSs PUL-

31AN

Les chars réfectoires élégants et des
chairs dortoirs pour colons (gnaip) se rac-
cordant à touts lès pits àl L'EST A
L'OUEST ET AU SUD

Cette lignec offre à ses patronas l'avanta-
d'un parcours rapide, agréable et inté-
ressant. Raccordements immédiats à
toutes les gaires Union. Le haggage est
clièqué diretement poeur sa destination
ce qui évite l'ennui des douanes.

Passages Oceaniques

et cabines pouir l'Angleterre et l'Europe
oA po)ur on venir. Toutes les lignes <le
ste.la.cri océaniques de première classe
sont représentées

Service quotidien et direct de train
(Vestibuled) pouir tous les principaux

ponsdu Montana et de la côte dul Pa-
c oiu (via le Chemin <le Fer Norfliern

Pacifie, la ligne courte pour

11ELEN A ET BUTTE MONITAN,.A
SPOKANE FALLS, W'ASHTINGTON

ET PORTLAND, OREGON

et la szule lignie directe par voie ferrée
jusqu'à Tacoma et Seattle. La route fa-
vorite des touristes de Californie.

Pour plus aîîq.tilcs informnat lons rclati% es
aux tarifs etc~., allez voir l'agent de billets
le plus rapproché de la Comp-agniie, ou à
aucun ae se .ge-nts voyageurs *de pass-
gers de la compagnie ou écrivez leur.

H. SW1IFRD j).e CHAS. S. FEE,
Agent gènéra h e- gent gêné des p).
min de fer 31P&. lche. dle f. N. P. x
WisNîrzo. MAN. ISt. Paul Minn.

JAMES E. P. PIIENDEIGAST.
AVOCAT, COMMISSAIRE, ETC.

No. 375, Rue Principale, (Block, de
lat Banque <les Marchands.

W I N N I P E (i
15 P. 89- lat.

N. GERMAIN,
Avenue Provenehier, St. Boniface

-MARCHAND-

II'PIORIE, :-:PROVISIONS,
Vins et Liqueurs de toutes

especes,
CIGARES, Etc,, Etc.

lan 1-9-89

u ii

INDUTSTIIE LOG.&LE

.Nous fabriquons du fil de fer
barbelé, et des fils (le fer unis, tres-
sés.

De tous les fils de fer- fabriqués
eii Canada, les nôtre& sont les seuls
(lui aient la véritable barbe connue
zous le nqin de Lock, Barb.

L'uxaîien dle nos fils vous convaincra
de ce fait. Nos fils sont en acier Besse
nier de qualité supérieure. Chaque livre
est garantie. Detmandez ces fils à votre
marchand.

MAN.\ITOBA WIRE CO.
Winnipeg, Manitoba j 1 Mn.

NASAL BALM.
A certain and spccd cire for
cld la the Hadn Cau.h

inI ailA îitastagms

Inastantl Re!Iîf, pernenmît Cure
-Fallure Impossible.

leai o.lis sIC.C er s3iply vnnp!ots cf
t=.- b. suc as h adaco th icafcs. loslng

sease of saell, foui =rat baw i and spisting.
naus genra feeling of dcbilty. ec. If you arc
ILvc atarrh. ud shouldlin ne tis:ngsa procong
a btilts of NASAL BaLai. .Z WTIC itai Lie.
neýglcîcd cold ia bead results Ia Catarili. foiiowcda
.e conasomptioand ticatb. NASAL BàLui h ld by

1i droggits, or will b. sent. post pald, on roccipt <.4
puics <je cents and 8S.o> byaddrcaing

FULFORD8 &ce., BaOcIrU., ONTr.
tu. Beware of lmitglpnus simllar lu anac.


